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Le marchand, à c- nom, revint sur le seuil de

Son magasin, et dit au lord :
-Milord, je vous prie, qui donc appelez-vous

Haydn ?
-Vous le voyez bien. C'est notre illustre

compositeur lui-même.
-Alors, c'est bien différent, reprit le mar-

chand en s'inclinant profondément. Sans doute
v.ous n'êtes pas juste envers vous-même, mon-
sieur Haydn, quand vous parlez mal de votre
musique ; mais, après tout, vous êtes le seul à
lui j'en veuille rconnaître le droit.

AREsSE ET ASRIoN

Un Français étant, en Espagne, occupé sur
le terrain à faire lever les plans de propriétés
qu'un chemin de fer devait traverser, eut besoin
d'envoyer une lettre à la ville voisine. Avisant
un gaillard bien découplé, paresseusement éten-
du sous l'ombre étroite d'un buisson, il s'en ap-
proche et, lui montrant la lettre avec une peseta
(il ue savait pas l'espagnol), nomme en même
temps le destinataire, bourgeois bien connu de
tout le monde.-Point de réponse, sinon un lé-
ger mouvement de tête négatif. A une seconde
Peseta, même refus ; une troisième, une qua-
trième, n'ont pas meilleur succès ; une piastre,
Pas davantage. L'homme allongé sur le sol sem-
blait même de plus en plus contrarié, comme
s'il souffrait de cette insistance, et pour couper
court aux arguments sonnants de cet importun
Français, il tire triomphalement de dessous sa
Veste un gros morceau de pain blanc et un oi-
gnon, montre le soleil qui dardait sur la route
ses rayons brûlants, et le buisson qui donnait
une ombre bienfaisante. Un jeu de physiono-
mie expressif, accompagné de gestes dédaigneux,
fit alors clairement comprendre sa pensée ; inu-
tile de s'adresser à un homme dont les besoins
etaient satisfaits ; malséant de troubler par l'ap-
Pat de quelque argent un sage si bien nanti de
Pain, d'oignon, d'ombre et du droit de passer sa
journée sans rien faire.

Vaincu par cette mimique transcendante et
par cette philosophie aussi sensuelle que sobre,
notre Français s'apprête à faire sa commission
lei-même ; il rempoche sa piastre, et, tirant
de son porte-cigares, pour compagnon de route,
un puro du plus grand choix, un vrai morceau
de seigneur, que l'on ne trouve point chez les
liarchands, il se disposait à le mordre, lors-
qu'il vit les yeux de son drôle s'allumer et briller
comme deux charbons ardents. Une idée subite
h1i vient, il fait un signe derechef en posant le
CIgare sur la lettre. Aussi prompt que l'éclair,
'homme est dressé sur ses pieds comme par la
detente d'un ressort à surprise, et se précipite
sur la lettre et le cigare. On veut lui montrer
qu'u second cigare lui sera donné au retour.
ast ! il était déjà au grand trot sur la route

Poudreuse, en plein soleil de midi. Il revint
aussi vite qu'on eût pu l'attendre d'un cheval,
et se recoucha voluptueusement sous l'ombre
grandissante du buisson, avec son pain, son oi-
gnon, ses deux cigares, et les yeux chargés de
reconnaissance.

. Sans la friandise de ce nonchalant pour une
regalade extraordinaire, il n'eût bougé ni pour
bîastre ni pour pistole : il avait son pain quoti-
dien. Mais un plaisir vif et soudain apparait :le désir irrésistible s'empare de lui et l'arrache
au repos. L'espoir d'une jouissance inespérée
a fait un travailleur du fainéant. La passion
est l'aiguillon des pays chauds où le soleil
énerve le corps. Malheureusement la passion
est difficile à gouverner. Qu'on lui laisse
Prendre empire, elle conduit aux abîmes. Il
faut s'en méfier ; mais si l'on s'est exercé et ha-
bitué à lui mettre un frein, on peut en obtenir
des merveilles.

A l'adresse des dyspeptiques gourmands
Trouvé sur le carnet du prince X..., le plus

nléritant des gourmands, car il est affligé d'un
estomac déplorable

"Le paradis est l'endroit où l'on mange.
L enfer, celui où l'on digère."

Mme X... qui a des dents si admirables, dit
Volontiers :

-Si je perdais mes dents, j'en mourrais de
chagrin.

C'est pour s'habituer à ce malheur-là qu'elle
les Ôte toua les soirs.
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Le8 contes de Bretagne, par Paul Féval, 1 vol.
in.-12. 75 centins. Paris :Palmé, libraire.
Montréal : J.-B. Rolland et fils, libraires-
dépositaires, Nos. 12 et 14, rue Saint-Vin-
cent.

Bretont bretonnant, Paul Féval aime le pays
des dolmens et des chênes tordus, et se plaît, à
Y Placer l'action de ses drames. Dans les Contes
d~e Bretagne, il nous raconte les légendes de la
Vieille Armorique ; il évoque le prêtre des îles,
Joël Bras, qui conjurait la tempête à l'aide de la

nleuvième corde de sa hîarp>e, et chevauchait sur
un.bois de lance pour aller rendre visite aux es-

pr!its de l'air ; il nlous dit comment la fille du
drulide d'Ouessant se convertit au christianisme
et civilisa le Finistère ; il r-econstruit, détail par
détail, la sanglante- histoire d'Ermengarde de
Mialestroit, la femme blanchte des lacs armori-
cains ; il énumère les malices des laveuses de
uit, dérnons femelles qui blanchissent au clair

de lune le suaire des morts ; il réédite les chan-
<lusdî peuple totut en ridiculisant ses travers,

tiraiatses vices et rendant hommage à ses
vertus.,

Trois Rome (les), journal d'un voyage en Italie,
par Mgr Gaume, protonotaire apostolique,
docteur en théologie. 3e édition. 4 vols.
in-12, avec planches. $ 4.00. Paris : Gaume,
éditeur. Montréal: J.-B. Rolland et fils,
libraires-dépositaires, 12 et 14, rue Saint.
Vincent.

Tout en conservant le texte primitif, cette
nouvelle édition est enrichie de notes qui, en
signalant les principaux changements survenus
depuis le premier voyage de l'auteur, continuent
de faire des Trois Borne le guide du voyageur
actuel en Italie, et à Rome surtout. Parlant des
ouvrages récemment publiés sur Rome, M. Louis
Veuillot dit de celui-ci : " L'ouvrage de Mgr
Gaume, fruit d'un voyage intelligent et d'une
vaste lecture, est le plus complet. C'est un vrai
guide religieux dans Rome et dans l'Italie."
(Parfum de Rome, t. II, p. 269.)

Les trois Rome décrites sont : la Rome pa-
tenne, la Rome chrétienne et la Rome souter-
raine ou les Catacombes.

L'auteur a décrit avec clarté les monuments
de la ville sainte. il s'est surtout attaché à
faire connaître ses institutions, ses fêtes et ses
cérémonies religieuses. Tous les principaux or-
ganes de la presse catholique ont oué et recom-
mandé ce livre.

-Le monde élégant a constaté avec plaisir que
M. Cédras, le chapelier bien connu, avait, pour
répondre aux sollicitations de ses nombreux
amis, ouvert un magasin au No. 628, rue Ste.-
Catherine. Les chapeaux confectionnés par
M. Cédras se sont acquis une réputation quasi-
univetselle pour l'élégance et la onne qualité.
Le public acheteur est certain qu'on ne lui ven.
dira que des articles d'une qualité supérieure,
car tous les chapeaux offerts en vente sortent
de ses ateliers, No. 36, rue Lemoine.

AVIS SPECIAL

A tous ceux qui souffrent des erreurs et des
indiscrétions de la jeunesse, de la faiblesse ner-
veuse, de décrépitude et de perte de vitalité,
j'enverrai, gratis, une recette qui les guérira. Ce
grand remede a été découvert par un mission-
naire dans l'Amérique du Sud. Envoyez votre
adresse au Rtv. JosEPH T. INMAN, Station D,
N"')- York.

Nouvelle maison.-Maison nationale.-
MlM. MATHIEU & GAGNON viennent d'ou-
vrir, au No. 105, rue Notre-Dame, un magasin
de marchandises sèches et de nouveautés que
nous recommandons au public. On trouvera dans
cette maison tout ce que l'acheteur peut désirer,
la qualité des marchandises et le bon marché.
Ces messieurs possèdent, quoique jeunes, beau-
coup d'expérience des affaires. Leur assortiment
de marchandises est des plus variés, et dénote
chez eux beaucoup de goût et d'intelligence.

Nouvelle pharmacie.-Tout le monde ad-
ntire la jolie pharmacie que M. S. LACHANCE,
si bien connu comme pharmacien de renom,
vient d'ouvrir sur la rue Sainte-Catherine,

rès de la rue Jacques-Cartier, porte voisine de
a banque d'Epargnes. Comme l'on peut s'en con-
v:incre en visitant cette pharmacie, M. La-
chance a déployé beaucoup de goût et d'habileté
dans l'aménagement et dans lachat de ses mar-
chandises, et l'acheteur est certain de trouver à
cet établissement tout ce dont il a besoin.

Maison A. Pilon & Cie.-Cette grande maison
continuera à fondre le stock sans réserve d'ici à
quelque temps à meilleur marché que jamais.
Nous recevons tous les jours de nouvelles mar-
chandises de printemps et d'été, ce qui permet
de satisfaire toutes nos pratiques. Profitez de
cette grande vente autorisée par le syndic
nomme à la faillite de la maison A. PILON & Cie.
La maison PILON profite de cette occasion your
remercier cordialement le public en général pour
l'encouragement qu'elle a reçu depuis quelque
temps. Réduction considérable des prix de nos
marchandises. Il faut écouler à tout prix notre
stock qui est encore au-delà de $60,000, pour
faire face aux engagements que la maison PILON
doit rencontrer d'ici à un mois. Nous vous in-
vitons donc tous à profiter de cette grande vente,
et en ce faisant, vous favoriserez M. A. PILON,
qui a su, par son énergie, développer la partie

st de Montréal et faire du bien au public en
général. A. PILON & CIE.,

647 et 649, rue Ste-Catherine, Montréal.
Par ordre du syndic officiel, C. Beausoleil

LES ECHECS
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Adresser toutes les communtcations relatives a cette
partie du journal. à M. O. TaREMPE, No. 698, rue S4aint -
Bonaventure. Montréal.

AUX CORRESPONDANTS

Solutions justes du problème No. 166 : MM. S.La-
frenais, M. Toupin, H. Paradis, .T. Gauthier, Montréal;
Un amateur, T rois-Rivières ; N. P., Suret ; Z. Delau.
nais, H. M., V. Gagnon ,Québec; L. O. P., Sherbrooke;
G. Lalandry. New-York.

J. W. S., Monréal-Carte et journaux reçus. Merci.

N. P., Sorel.--Ne pourriez-vous pas amender la posi.
tion afin d'éviter l'échec double au 3ème coup des
Blancsi

Le. N. E., Montréal.-Votre solution du problème No.
166 est détruite par F prend F. Voyez plus bas la belle
solution de l'auteur. Prière de bleu vouloir nous donner
votre adresse.

Un amateur. 'rrois-Rivières.-Merci de votre aimable
lettre. Nous ferons tout notre possible pour vous procu-
rer l'article en question. Avez-vous reçu les dia-
grammes ?

TOURNOI INTERNATIONAL.-Total des parties gagnées:
Etats-Unis, 24 ; Angleterre, 22, et 7 ont été nulles.

ENIGME No. 4.

Placez les pièces blanches conine oommencement
d'uns partie, et posez le Roi noir dans telle position
que les Blancs donnent le mat en 3 coups. La solution
paraîtra dans 15 jours.

PRINCIPES ET MAXIMES SUt LE8 ÉCRECS.
XXXI (suite>

(Voir le No. 20 de l'Opinion Publique.)

12. En jouant un coup énergique, par exemple, na
coup plus important que la prise d'un Pion ;

13. En jouant le coup le plus effoaoe et le plus fort de
tous;

14. En jouant de manière que la lutte fasse un pas en
avant et hâte le résultat final en sa faveur: c'est l'efet
le plus saillant dun temps gagné;

15. En faisant à propos pion pour pion, pice pour
pièce ;

16. En donnant des échecs dont la parade est de faire
un temps perdu pour l'adversaire, sans amélioration pour
sa position ;

17. En jouant un coup nécessaire pour la défense avant
d'entreprendre ou de suivre une attaque.

StraUgie raisonne.

PROBLÈME No. 168.

Extrait du Rusuian Chaus Magazine.

am lImm la

Blanes.
Les Blancs jouent et font écheo et mat en 2 coups.

Solution du. problème No. 166.
Blancs. Noirs.

I D2eR 1 R pr C (A)
2 F 5e F D, échec déc. et mat.

(A)

2 F 4e F R,échec et mat. 1 0 pr T (B)

(B)
1 Ad libium.

2 Mat selon le coup des Noirs.

S2ème PARTIR

Jouée en 1779 entre Verdoni et le comte Bruhl.

(Otez le P F R pour les Noirs)

Blancs.

M. le comte BRiH.

1 P4eR
2 P 4e D
3 P3e D
4 P5eR
5 P3eFD
6 P pr P
7 F2eFD
8 P 3e T D
9 C20R

10 Roquent
Il R ler T (a)
12 P 3e C D
13 P r C
14 T eTD
15 F 2e CD
16 T pr F
17 C3eCR
18 T 1er R
19 C 3e F D
20 D 3e D
21 T D 1er C
22 C5e T R(d)
23 C 3e C R
24 D 3e R
25 T pr D
26 T D lerF R
27 C pr T
28 T pr PR
29 T prC

Noirs.

M. VaDON.
1 P3eR
2CR2eR
3 P4eD
4 P4eFD
5 PprP
6 C3eFD
7F«2e D
8 D3eCD
9 P30CR
10 F2eC R
Il Roquent T R
12 C pr P R (b)
13 F pr P
14 TRprP
15 F pr F
16 T D 1er F R
17 D 6e R(e)
18 D SeF R
19 D 3e F
20 F3eFD
21 P 4eK
22 D 4e C
23 T 7e D (e)
24 D pr D
25 T pr F
26 ' p r T,échec
27 P 5e D
28 P pr C
29 T pr PC R

Etles Blancs abandonnent.

N 0 T E S.

(a) Nous ne voyons pas de nécessité pour ce motive
ment.

(b) Le centre des Blancs disparaît et les Noirs gagnent
ici une très-belle attaque.

(c) L'assaut est vigoureusement suivi, et la Dame.
entre bien en position.

(d) Ceci n'est pas bien joué, vu que la capture du C
n'est pas forcée; etles Noirs acquièrent nue position ga-
gnante, en obligeant immédiatement sa retraite. R 1er
C nous paraît meilleur pour les Blancs.

(e) Les Noirs regagnent leur pièce eu même temps que
la partie.

AVIS

Les abonnés de I'Opinion Publi*ue qui désire-
raient faire relier leurs volumes d'une manière
élégante et solide, et à bon marché, feront bien
de s'adresser au bureau de ce journal, 5 et 7, rue
Bleury.

LiE JEU ]DE ]DAMES
Adresser toutes les communications concernant le Jeu

de Dames à M. J.-E. TOUmANGEAU, bureau de L' Opi.
nion Publique, Montréal.

PROBLtME Ne.172
Composé par M. TANcRÈDE PELLERIN, Montréal.

NOIRS.

M a

i / rdri rail

rieM M Mnen

BLANcS.

Les Blancs jouent et gagnent.

Solution du Problème No. 170

Les Blancs jouent
de

19 38
52 47
26 21
38 44
43 21
14 8
47 41
53 5
71 55 et gagnent.

Les Noirs jouent
de

54 28
4 17

15 26
50 47
56 43
27 1
36 47
66 64

Solutions justeS du Problème No. 170

North Brookfield: P. D. Létourneau.

Dans le problème 170, il faut un Pion blanc sur la oase
14 et un Pien noir sur la case 15. Le problème est bon
des deux manières.

A M. Pellerin, Montréal. Le problème 171, d'après
votre solution, ne se résoud pas. Nous donnerons
une autre solution, si vous n'avez pas fait d'erreur
comme dans le précédent. Veuillez l'examiner attenti-
vement.

Prix du Marché de Détail de Montréal

Montréal, 4 juillet 1879.
FARINE $ c. 8 c.

Farine de blé de la campagne, par 1001bs o0 00 à 0 00
Farine d'avoine?.............----.-----.. 2 00 à 0 00
Farine de blé-d'Inde...................1 50 à 0 00
Sarrasin.......-----.---.-------..---.. 125 à 1 50

GRAINS

Blépar minot........-....---........... 0 80 à 0 90
Pois do- .---...------------..... 0 80 à 0 90
Orge do--------.----.--.----.--.--. 0 40 à 0 50
Avoine par 40 is........................ 0 35 à 0 40
Sarrasin par minot...................... 0 50 à 0 55
Mil do ...................... 1 50 à 1 60
Lin do- ....................... 1 00 à 1 05
B16-d'Inde do ....................... 0 00 à 0 80

LÉGUMES

Pommes au baril........................2 50 à 3 00
Patates ausa--...............-...---.----090 à 1 00
Fèves par minot .................------. 1 10 à 1 15
Oignons par tresse...--.----..-----------0 04 à 0 05

LAITERIE

Beurre frais à la livre................... 0 18 à 0 20
Beurresalé do-................... 0 12 à 0 15
Fromageà la livre---------------------008 à 0 09

VOLAILLES

Dindes (vieux) au couple..............
Dindes(jeunes) do ................
Oies au couple--.......................
Canards au couple.....................
Poules do .....................
Poulets do .....................

GIBIERS

Canards (sauvages) par couple........
do noirs par couple ..............

Pleuviers par douzaine...............
Bécasses au couple......................
Pigeons domestiques au couple.-..--
Perdrix au couple-......................
Tourtes à la douzaine-............-.....

VIANDES

Bout à la livre----------------------
Lard do ....................
Mouton do ......................
Agneau do ..............-.-...
Lard frais par 100 livres..........---..-.-
Bouf par 100livres------------------
Lièvres.............-.--------....---..---

DIVERA

Sucre d'érable à la livre..............
Sirop d érable au galon................
Miel àla livre........---------..-.-..---.
Reufs frais à la douzaine................
Haddock à la livre....................
Saindoux par livre......................
Peaux à la livre.......-................

Marché aux Bestiaux

2 00 à 2 25
0 00 à 0 00
1 25 à 1 50
o 50 à 060
0 70 à O 80
0 35 à 0 40

0 35 à 0 40
0 60 à 0 75
0 00 à 0 00
0 )00 à 0 00
0 20 à 0 25
0 50 à O 60
0 00 à 0 00

004 à 0
009 à0
0 08 à 0
0 08 à0
6 00 à 6
5 00 à 5
0 20 à 0

o 08 à O 10
0 80 à 0.90
0 10 à 0 12
0 10 à 0 12
0 00 à O 05
0 08 à 0 10
0 05 à 0 00

Bouf,ire qualité, par 1001bs.......... 0525
Bouf, 2me qualité....................-3 à 3 75
Vaches à lait------------..............15 à 25 00
VWshes extra....................... 25 0 à 40 00
Viaux, lre qualité....................5 0 à 6 50
Veaux, 2me qualité...................2 75 à 4 75
Veaux, 3mequalité....................1 0 à 2 00
Moutons, Ire qualité............ ...... 6 00 à 8 0
Moutons, 2me qualité..................400 à 5 00
Agneaux, lre qualité..................300 à 4 0
Agneaux, 2me qualit6.................2 00 à 250
Cochons, Ire qualit6................... 5 50 à 6 0

ochons,2me qualité------------------.$4 50 à 7 250

Foin, Ire qualité,par10botes-...... il0 1005
Foin,nequali.....................700 à 800
Paille, ire qualiét---------------------5 00 à 6 00
[Paille:meualit-------------... . 3 00 à 4 00
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